
« C’est parce que les hommes 
et surtout les hommes des 

temps modernes ont conquis 
un commencement de lumière, 
un commencement de liberté, 
que par cette lumière et par 

cette liberté ils tendent vers une 
justice plus haute. »

Jean Jaurès
Castres 1859 – Paris 1914

Député du Tarn de 1885 à 1889, de 1893 à 
1898 et de 1902 à 1914.

Centre national et Musée Jean-Jaurès

Marbre de Jean Juery, d’après 
Gabriel Pech, 1931

Normalien, professeur de 
philosophie, il est élu député 
dès l’âge de vingt-cinq ans. 
D’abord républicain modéré, il 
évolue vers le socialisme, qu’il 
inscrit dans la continuité de la 
Révolution française. En 1905, 
il fonde le journal L’Humanité 
et réalise l’unité des socialistes

au sein de la SFIO (Section française de 
l’Internationale ouvrière). 

Dreyfusard et pacifiste, il est 
détesté des nationalistes et 
périt assassiné le 31 juillet  
1914. Son buste est ici placé, 
symboliquement, à côté de celui 
d’Albert de Mun, le grand orateur 
catholique qui fut plusieurs 
fois son contradicteur dans les 
discussions parlementaires.
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